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Les circonstances

du tragique accident

des aviateurs lithuaniens

Berldc, 17 juillet. Voici des détails
sur la chute de l'avion lithuanien668 E:

C'est un paysan des environs de Sol-
din, en Poméranie, qui entendant cette
nuit le bruit sourd d'une chute, a
donné immédiatement l'alarme..

L'avion, complètement détruit, n'a
pu être découvert dans la forêt
qu'après de longues recherches, ren-
dues difficiles par le ciel couvert et
la pluie. On suppose que la chute s'est
produite, alors que les deux aviateurs
qui volaient très bas, par suite du
mauvais temps, ont heurté des bran-
ches d'arbres.

Plusieurs membres de la légation de
Lithuanie à Berlin se sont rendus sur
les lieux de l'accident avec des journa.
listes lithuaniens Les corps des avia-
teurs ont été transportés dans un vil-
lage voisin Le livre de bord retrouvé
parmi les débris encore fumants du
« Lithuantca » a permis d'identifier
chacune des deux victimes. Sur l'une
des feuilles du petit carnet, seul épar-
gné dans la catastrophe, on reut lire
c Darieus et Girenas. Raid New-York-
Kovno. 15 juillet 1933. a

Un ministre belge est blessé
dans un accident d'auto

MANTEs, 17 juillet. Ce matin, surla route de Quarante-Sous, une colli-
sion s'est produite entre l'automobile
de M Brunet ministre d'Etat belge Cicelle de M. Plante. M. Brunet, le bras
droit fracturé, a été sérieusement con-tusionné Mme Brunet a été blessée à
la tête et a eu un pouce fracturé Mme
Plante e été sérieusement contusion-

M Brunet, ministre d'Etat belge et
Mme Brunet ont été conduits à l'hôpi-
tal de Saint-Germain et ont pu, après
pansement gagner Louveciennes où ils
se rendaient, quand l'accident s'est
produit.

M. Brunet a une fracture compli-
quée du coude. Mme Brunet n'a été
atteinte que de légères égratignures à
la tête.

UNE AUTO CONTRE UN ARBRE

Un toi, deux 6lessés

Mouliks, 17 juillet. Une auto con-
duite par M. Joseph Carmot, 56 ans,
industriel à Paris, qui revenait de Vi-
chy, avec sa femme et sa fille s'est
écrasée contre un arbre près de Saint-
Pierre-le-Moutier. M. Carnot a été tué.
Mme et Mlle Charmot sont blessés.

TUÉ PAR LA FOUDRE

Rems, 17 juillet. Au cours d'un
orage, deux cyclistes se rendant de
Taissy à Reims, se mirent à l'abri sous
un arbre, mais la foudre tomba et l'un
d'eux, M. Joseuh Gtzseti, sujet Italien,
ouvrier agricole. 27 ans fut tué sur le
coup.

L'autre cycliste, M. Enrico Villa. 50
ans. oncle du précédent, savetier à
Reims. bien qu'ayant vu son pantalon
ses chaussettes et ses chaussures dé-
chiquetés. ne fut que légèrement
blessé à la jambe droite.

LE MEIGLEUR MARCHEUR

AMERICAIN

VIENT DE MOURIR

New-York, 17 juillet II y a une
cinquantaine d'années Dan 0 Leary
était universellement réputé comme le
meilleur marcheur de l'Amérique. Il
vient de décéder à l'hôpital, a l'âge de
92 ans Il pratiqua son sport favori jus-
qu'à l'àge de 90 ana et aurait couvert
au total quelque 500-000 kilomètres, de
1875 à 1B32 II fêta chaoue année son
anniversaire en couvrant ce jour-là
une distance de 100 milles à la mar-
che.

NOUVELLES RELIGIEUSES

Le nonce à Autun
Macok, 17 juillet. Le nonce du

pape, Mgr Maglione, archevêque de
Césarée, eàt arrivé hier à Autun où il

été reçu par les autorités. Il préside
aujourd'hui l'inauguration officielle et
la bénédiction du Grand Séminaire
restaure. Mgr Maglione quittera Autun
demain matin pour rentrer à Paris.

COMPLOT COMMUNISTE
EN BELGIQUE

Bruxelles, 17 juillet. Un grave
complot communiste a été découvert
par la police de Charlerol, des com-
munistes devaient au cours d'une nuit
prochaine commettre une série d'at-
tentats contre les usines de la région
et contre les habitations privées des
Industriels Toutes les gendarmeries
des environs ont été alertées,

#

Un aviateur

et son passager tués

à l'aérodrome de Bron

LYON, 17 juillet Un accident d'a-
viation s'est produit ce soir, à 15 h. 20,
sur le terrain d'aviation militaire de
Bron.. Un bi-moteur suisse, piloté par
l'aviateur Stocking, ayant à bord,
comme passager, un lyonnais. le doc-
teur Carie, faisait le tour dn champ
d'aviation. Pour une cause encore in-
connue, l'appareil piqua du nez t vint
s'abattre dana le champ. Les deux
aviateurs ont été tués sur le coup.

LA CLOTURE

DU CONGRÈS SOCIALISTE

(Suite de la 2' page)

M. Léon Blum vient déclarer, à son
tour, qu'il adhère pleinement et de
tout aon cœur aux paroles de M.'Paul
Faure et il déclare qu'il ne lui serait
pas difficile de montrer de bien étran-
ges contradictions dans les déclarations
de M. Renaudel et l'orateur termine
e Pour transformer la scission morale
en scision matérielle, ni comptez ni
aujourd'hui, ni demain sur nous.(Longs applaudissements).

L'assemblée debout acclame le chef
du parti tandis que les membres de laminorité restent impassibles.

M. Longuet se lève et s'écrie « Vive
Jaurès »

M. Remaddel. Vous l'acclamez entrahissant sa pensée 1

M. Bracke défend alors une motioninvitant le groupe parlementaire à nejamais mettre ses élus en demeure de
choisir entre la discipline du groupe et
celle du parti.

M. Renaudel invite la. minorité à
s'abstenir de voter, la motion ayantà son sens des intentions inacceptables.

Une motion d'exclusion
est rejetée

M. Marceau Pivert lit ensuite unemotion demandant que les citoyensMàrquet, Varennes, Fiancette et Fros-sard » soient exclus en raison de leurindiscipline répétée.
Le vote par mandats de la questionPréalable sur la motion Marceau-Pivert donne les résultats suivantsPour 3.16» contre 138 abstention 620et absents 130.
Le congrès écarte ensuite la de-mande d'exclusion de MM. MarquetFrossard. Fiancette et Varenne, de-mandée par M. Marceau-Pivert.

Le C.A.P.

La nouvelle Commission Adminis-trative Permanente sera ainsi compo.sée MM. Blum. Bracke, Château,Delépine. Descourtieu, Farinet. PaulFaure, Granvallet, Graziani, Lebas, Le
Trocquer, Louis Lévy, Mailly Osmin,Marceau Pivert, Salengro, Séverac,
Zyromski. Vincent-Auriol, Plumet.
Rouillet, Lagogrette. lainée, Longuet,
Monnet. Pétonnet, Grumbach, Guille-
rie, Hauck, Marquet, Poisson. Renau.
del, PerriRault

Le congrès nomme à la direction
politique du Populaire Léon Blum età la direction administrative M.
Compère-Morel.

Il maintient, enfin. dans ses fonc-
tions. la délégation exécutive à l'Inter-
nationale Ouvrière Socialiste.

M. Lebas prend la parole pour an-
noncer que l'ordre du jour du congrès
est épuisé. La scission, affirme le dé-
puté de Roubaix, ne se produira pas.Je déclare clos le congrès. Vive l'Inter-
nationale Ouvrière 1 ».La salle se lève et chante l'Inter-
nationale. Il est 21 h. 16.

Soc. Ind. cherche homme jeune pouvt
apporter ou procurer 600.000 gagés
hypoth. Une belle situation sera réser-
vée serv. cal Paris. Ecr. EIM, 8, Rue
Dardanelles, PARIS, qui convoquera.

La semaine sociale de Reims

Rwms, 17 juillet. Les travaux de
la 26' session des Semaines Sociales de
France s'ouvriront à Reims, le lundi
24 juillet prochain.

Au moment où les hommes d'Etat ett
les autorités intellectuelles les plus
quallfiées proclament ouvertement lit
nécessité de faire intervenir, dans l'a-
ménagement de la Cité. les forces spi-
rituelles, les travaux de cette session
revêtent une opportunité et une impor.
tance exceptionnelles.

Une réunion spéciale aura ..eu pen.
dant la Semaine pour les prêtres qui
s'intéressent aux choses d'éducation.

Elle est organisée avec l'approbation
de la direction de la Semaine, parl'Œuvre des Prêtres Educateurs dont le
président est M lé chanoine leleu, vi-
caire général d'Amiens.

Elle se tiendra a la Maison des Cor-
deliers. 21, rue Voltaire. Reims. le hu-
di 27 juillet, à 14 n. 16 et traitera des
questions d'éducation sociale.

LA MÉDAILLE DU TRAVAIL

PARIS, le 1'1 juillet. L'Officiel pu-
bliera demain matin la promotion dti
14 juillet des médailles d'honneur du
travail. Sont attribuées 74 médailles de
vermeil et 564 médailles d'argent res-
pecti'vcment pour 60 et 30 années de
service*.

FATALE MÉPRISE

UNPÈREETDEUXENFANTAS
EMPOISONNÉS

Roua. 17 juillet. A Vaudancourt
(Otse), près de Olsors (Eure), M. Vic-

mille, préparant, pour lui et trois de

lendemain matin. Les quatre verresétaient aupposés contenir du sulfate
de soude et de l'eau, mais, par erreur.M. Victoria avait pris un sac qui était
à côte de celui contenant le sulfate de
soude et qui renfermait un poison
violent.

A peine la drogue absorbée, les qua-tre personnes furent prises de violents
vomissements. Un enfant de 7 ansseulement a pu être sauvé.

Uu Israélite allemand et sa femme

se suicident à Paris

Paris, 17 juillet. Un écrivain
allemand, M. Arnold Freymlth, 81 ans,
ancien Juge auprès du Tribunal de
Charlottenbourg, et sa femme, 53 ana,
ont été trouvés morts hier auprès-midi
dans l'appartement qu'ils occupaient
depuis quatre jours, 52, rue Eugène
Carrière. Les malheureux, après avoir
absorbé un somnifère, s'étaient enfer-
més dans la cuisine, puis ayant ouvert
tous grands les robinets d'un four-
neau à gas, assis sur une chaise l'un
en face de l'autre, üs avaient attendu
la mort.

Auparavant ils avaient collé sur la
porte de leur appartement à l'extérieur
une feuille de papier sur laquelle l'un
d'eux avait écrit attention au gaz
Israélite I

M. Freymith et sa femme avaient
été comme beaucoup de leurs coreli-
gionnaires expulsés d'Allemagne.

On pense que le suicide des époux
Freymith a été provoqué par la misère.

A LONDRES

LA SEANCE DE CLOTURE

AURA LIEU LE 27 JUILLET

Lokdres, 17 juillet. Au cours de la
séance tenue ce matin par le Comité
directeur de la conférence, il a été dé-
cidé que le séance de clôture se tien-
drait le 27 juillet, 11 heures du ma-
tin. Il reste encore à savoir s'il s'agit
d'un ajournement ou bien de la clô-
ture définitive.

Un financier arrêté à Paris

Il avait escroqué
4.500.000 francs

Paris. 17 juillet. On a perquisi-
tionné, ce matin, dans les bureaux de
la Société Moderne d'Etudes et d'orga-
nisation financière, rue de Marivaux.
Le directeur, M. Bérot, est poursuivi
pour escroqueries dont le montant
atteint 4.500 000 francs, ses spécula-
tions ont mis en difficulté plusieurs
banques de province. M. Bérot, soigne
à son domicile, à la suite d'un acci-
dent d'automobile, a été laissé en li-
berté provisoire.

N'insultez pas
une femme qui tombe

Soignez-la, c'est plus humain. A cet
égard, le Contre-Coups de l'Abbe
terdrigeon (1822-1888) Chevalier de
la Légion d'Honneur, prévient tout
danger, ains! qu'en témoigne M. A.R. de Champigny (Charente-Infé-
rieure) Je viens attester les bons
effets du Contre-Coups En 1927. ma
mère, tombée de voiture fut déclarée
atteinte à jamais de paralysie des jam-
bes. Désespéré, je lui fis prendre du
Contre-Coups de l'Abbé Perdrtgeon
trois semaines après elle commençait
à marcher et, depuis, elle ne s'est res-
sentie de rien. n me reste à vous re-
mercier je vous autorise à publier ma
lettre. Le Contre-Coups es, souverain
pour les contusions, coups violents
accidents, etc. Demandez btochute
gratuite avec références i \otre phar-
macien ou, à défaut. à Bpéc. Abbé
Perdrigeon, Vayres (Gironde).

UN SÉRUM CONTRE LE CANCER

Premières expériences

Paris, 17 juillet. Le professeur
Calmette a annoncé que deux savants,
M Monaelesser, de New-York, et M. L.
Taguet. de Paris, ont eu l'idée d'em-
ployer à faibles doses le venin de co-
bra pour traiter des malades atteints
de formes diverses de cancer. L'évo-
lution de certaines tumeurs s'eat trou-
vée alors arrêtée et les douleurs into-
lérables dont souffraient les malades
ont été atténuées.

M. Calmette a résolu d'utiliser le
venin de cobra pour traiter des sou-
ris atteintes de cancer. Les tumeurs
ont disparu après 10 ou 12 injections
il se défend de tirer de ces faits au-
cune conclusion mais il estime que
c'est là sans doute un encouragement
pour les chercheurs à poursuivre leurs
ètudes sur la guérison du cancer.

S'alimenter sainement
c'est se soigner sans remèdes

Si ypus voulez vous bien porter,
Si voue voulez conserver ou améliorer votre santé

ou celle de ceux qui vous sont chers,
Si vous voulez faire une cuisine hygiénique,

économique et savoureuse, employez

HUILOR
Aujourd'hui comme demain, sur simple demande

de votre part, nous nous ferons un plaisir de vous
envoyer gratuitement la plaquette de luxe que
nous avons fait éditer

L'HUILE ET LA SANTÉ

Le Docteur E. de Pomiane, Professeur à l'Institut
Scientifique d'Hygiène Alimentaire, a bien voulu
la préfacer. •HUILOR

REINE DES HUILES
POUR LA TABLE ET POUR LA CUISINE

<Sk Quart VICHY-ETAT
APÉRITIF ET DIGESTIF

Il ne savait plus
quoi manger

Chacune de ses digestions était une
souffrance. Mais un Jour, U a essaye
les Pastilles Digestivea Rennie. II en
suce deux après chaque repas et se
permet maintenant toutes les bonnes
choses qui! aime Jamais plus U n'a
de lourdeurs, de brûlures, de crampes,
d'aigreurs, de renvois, etc.. Digestif
Rennie. toutes pharmacies 3 fr. 99 la
boite de poche- 12 f. 79 le grand Bacon.

CULTIVATEURS

Le travail à la terre vous demande
une forte dépense de vos forces phy-
siques, n vous faut une nourriture
spéciale, qui entretienne vos muscles
en bon état. n est reconnu que, seule,
une nourriture contenant beaucoup
d'alimentssucrés remplit cet office. En
effet, le sucre passant directement
dans le sang sans charger l'estomac
peut seul, rapidement, reconstituer
''énergie du système musculaire.

Les voyages
de « L'Ouest-Eclair »

(Voir ptua Mn)

UN AVENTURIER

DÉSERTEUR ET VOLEUR

DEVANT LE TRIBUNAL

Tourde, alias comte de Lisle,
refuse de reconnaître son pire
CLKRMOKT-FtRRAIir. 17 juillet.

Après une instruction. qui a duré sept
mois, le Tribunal correctionnel de
Olermont-Ferrand, juge cet après-midi
le pseudo « comte Robert de Lisle
gentleman londonien, qui se trouveêtre, '1 près des vérifications indiscuté
bles, un déserteur de l'armée française,
un voleur condamné à Bruxelles et aurésumé un aventurier vulgaire du nomde Robert Tourde.

La Sûreté générale surveilait depuis
queloue temps cet individu. quand elleapprit en août 1932 qu'il venait d'en-
trer dans une usine de Clermont-Fer-
rand Le commissaire obtint assez ra-pidement les aveux du « Comte de
Lisle n.

Celui-ci reconnut Qu'il appartenait a
il Intelligence Service a et qu'il était
venu en France avec une double mis-
sion étudier l'organisation des usines
de Clermont et leurs possibilités en tas,de guerre et se renseigner sur la for-
m1tion des futurs officiers de Marine

L'enquête établait bientôt que l'espion
n'opérait pas seul. Son amie. Mme
Drewy Stella Maria, épouse d'un ar-mateur anglais. faisait avec lui des
promenades dans les arsenaux et surles navires de guerre français. Le but
apparent de ces visites était la prépa-
ration de fUms. Cette explication afini par prévaloir et Mrs Drewy n'a
pas été inquiétée.

Mais l'inculpe est revenu sur ses
aveux et. malgré l'accumulation des
preuves de sa véritable identité, il
s'obstine à soutenir qu'il s'appelle bien
c de Lisle u. On pensa le confondre
.par dea photographies d'une ressem-blance accablante. Il les contesta avec
un sourire. On fit venir le père Tourde
hôtelier en Indre-et-Loire, La voix du
sang parla chez ce brave homme, maît-
resta muette chez son fils.

Je le reconnais formellement, dé-
clara le père Tourde. ouvrant ses bras
à l'enfant prodigue.

Vous vous trompez. Monsieur, ré-
pondit Tourde glacial.

J'ai à t'apprendre que ton frère
est mort, continua le pauvre vieux.

Je vous présente. Monsieur, tou-
tes mes condoléances.

L'aplomb de Tourde n'a pas ébran-
te la justice. Tourde il est, Tourde il
demeure aujourd'hui, qu'il le veuille ou
non.

Un poison du foie:
l'alcool

I/hftieiie des buveun

Même pns modérément. l'alcool finit
par provoquer une dégénérescence
graisseuse ou scteretse du foie, qui
devient dur comme un tissu de etc*-
tnce. Il cesse de bien fonctionner.
grossit, devient douloureux et le fort
buveur, comme le buveur moyen = mdernier mOJfts intensément bien tntm.
du souffrent de troublas analogies.
La bouche est amère au réréil. la lan-

a des palpitations, des nausées. des to-
mistemeats. des alternances de diar-
rhée et de constipation. Ses urines sont
rares et foncées. ü n'a pas d'appétit,
il maigrit considérablement

La suppression progresaive de 1'si-
cool, le régime lacté sont recomman-
dés mais il est indispensable en
même temps de stimuler, de tonifier,
de décongestionner le foie. et pour
cela rien ne vaut une cure d'extrait
de feuilles d'artichaut Ces sucs agis-
sent directement sur le foie, qu'Us
rénovent, rajeunissent. Ils oxydent les
graisses hépatiques, assoupllssent les
cellules durcies, sclérosées, obllgent le
foie à reprendre toutes ses fonctions.
Dés les premiers jours, le malade se
sent mieux et en une semaine son
teint s'eciaircit. ses palpitations Cils-
paraissent, ses vomissements sont cou-
Dés. ses selles deviennent régulières
et normales, ses urines ctatres et abon-
dantes. Jour par jour. le foie diminue
de volume, cesse d'être douloureux.

On peut se procurer ces sues de
feuilles d'artichaut dans n'importe
quelle pnarmncie. en demandant de
l'Hepasco) Français Il' Us tonnent la
base de cette oreparation, a laquelle
on a ajoute, pour en renforcer encore
l'action, des extrait* d'autres plantes
diurétiques, sudontiquea dépuratives.
Cet' ensemble végétai agit avec une
sûreté et une constance étonnantes
danb toutes Les atlections du foie:
jaunisse. cirrhose, sclérose, congestion
avec nu sans calculs. insuttlsance. eho.
lécystite. lettre catarrhal C'est le

meilleur ami » du foie, disent les
milliers de malades qui ont éprouvé
les bienfaits de ce médicament

ni Hepuseoi tTançois. tout*» pnar-

le double flacon A défaut, écrire aux
Laboratoires Prancoin. 10. eouri d'Al-
wce-Lorralne. Bordeau*

La chasse au « Dingo »

Londres. 17 juillet Le dingo a,
une espèce de chien sauvage, qui tue
le bétail comme le loup. est devenu un
tel fléau en Australie, que le gouverne-
ment vient de décréter qu'une prime
de 10 shillings serait payée pour cha-
que tête de oc dingo ». Une nouvelle
profession celle de « cna&eur aboyeur a
a été créee et une chasse impitoyable
a éte inaugurée contre ia nouvelle
peste Le « dingo u australien craint
l'homme et pour l'éviter a recours à
des ruses diaboliques mais on a cons-
taté qu'on arrtvalt 3 endormir sa vi-
gilance en imitant *on aboiement et
c'en pourquoi un grana nombre de
chômeurs ont éte engages pour trom-
oer les c dingos » en aboyant cofflm*
eux.

MORT DE L'INDIGNE MÈRE

Paris, 17 juillet, Mme Bourderon.
la concierge de l'immeuble portant le
numéro 8? de la rue de Oergovie, qui
tua sa fille a coups de rasoir, puis sefrappa elle-mime. est décédée ce matin
a l'hdpital où elle avait été trans-portée
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